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SUR LE NET

LE     BUZZ DE LA SEMAINEL'actu du web
Par I.M'B.

LE SMS A 30 ANS !

"Merry Christmas !" : voilà ce que 
disait le premier Short Messaging 
Service (SMS) commercial de 
l’Histoire. C'était le 3 décembre 1992. 
Il est précisément 18 h 09 quand 
Neil Papworth, un jeune ingénieur 
télécoms, envoie ce "Joyeux Noël !" 
à Richard Travis sur son Orbitel 901, 
l’un des dirigeants de Vodafone, 
le géant des télécommunications 
britanniques. À cette époque, 
les téléphones portables n’ont 
pas encore de clavier. Le jeune 
ingénieur rédige donc le message 
depuis l’ordinateur de son bureau.

MOCOPI : DES CAPTEURS DE 
LIVE MOTION SONY POUR LES 
VTUBERS

Sony a dévoilé fin novembre une 
série de six capteurs de live motion 
capture baptisée Mocopi. Ils se 
portent à l'aide de bracelets sur 
les chevilles et les poignets, ainsi 
que sur la tête et à la taille. De quoi 
fournir un suivi relativement précis 
des mouvements du corps par 
cinématique inverse, même lorsque 
l'utilisateur danse ou gesticule. Le 
système est destiné aux "Virtual 
YouTubers", abrégé en "VTubers". Ces 
influenceurs d'un nouveau genre se 
livrent à des shows en direct, comme 
les Youtubeurs classiques, mais 
apparaissent sous forme d'avatars 
au lieu de se montrer directement.

VERS UN BANNISSEMENT DE 
TWITTER EN EUROPE ?
Tw i t t e r  d e v r a  "  r e n f o r c e r 
considérablement la modération 
des contenus, protéger la liberté 
d’expression et s’attaquer avec 
détermination à la désinformation". 
Au terme d’un échange avec Elon 
Musk, le Commissaire européen, 
T h i e r r y  B re t o n ,  n’a  p a s  f a i t 
mystère de son opinion. Vers un 
bannissement de Twitter en Europe ? 
Twitter devra selon lui se conformer 
au Digital Services Act (DSA), un 
règlement de l’Union européenne 
qui prévoit de nouvelles obligations 
en matière de modération des 
contenus, avant 2024 en Europe.
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Plusieurs sujets ont suscité 
émotions, joie ou tristesse, 
pas plus que l'inhumation 

au funérarium des PFA Biras à 
Pointe-à-Pitre de Kalala Omo-
tunde, le 28 novembre dernier 
en Guadeloupe, terre de ces 
ancêtres africains déportés. Les 
obsèques de celui qui est né Cor-
vo Jean-Philippe, chercheur et 
spécialiste des humanités clas-
siques africaines, ont occupé les 
plateformes panafricanistes.
"S'il y a bien une référence en 
matière de connaissance sur 
l'histoire du peuple noir et de 
l'Afrique, on pense à Jean-Phi-

lippe Corvo plus connu mon-
dialement sous ses noms de 
Nioussérê Kalala Omotunde. 
L'intellectuel Guadeloupéen 
connu par-delà les frontières de 
son archipel natal s'est éteint le 
14 novembre 2022, des suites 
d'une crise cardiaque. Il avait 55 
ans. Ses obsèques ont eu lieu le 
28 novembre 2022. Ils sont nom-
breux à lui rendre hommage.", 
peut-on lire dans un hommage.
Larmes et souhaits de protection 
à ceux qui sont restés sur cette 
terre d'hommes, sont ainsi les pu-
blications qui ont aussi dominé 
la toile. "Bon retour sur la terre 
de nos ancêtres et encore merci 
pour tout le travail que vous avez 
accompli et transmis au monde ; 

je suis heureuse d’avoir eu la 
chance de vous remercier de vive 
voix à Marie Galante ; kè é kou-
raj à votre famille", commente 
Jerpan Mirande. "Tu resteras un 
grand homme, tu avais tant de 
choses à nous faire découvrir la 
vie en a voulu autrement", ren-
chérit Cortana Christian
Si l'Afrique le pleure, le monde 
noir libre aussi, c'est parce qu'on 

gardera de Omotunde le "souve-
nir d'un valeureux défenseur de 
l'histoire authentique du peuple 
noir, à jamais gravé dans nos 
cœurs. Et un grand merci pour 
ce trésor que tu nous laisses", 
dixit Glandor Eveline. Kalala a 
le mérite d'avoir démontré que 
les religions, les sciences ont été 
inventées par des Africains.

INHUMÉ AU FUNÉRARIUM DE POINTE-À-PITRE
Humeurs

Innocent M'BADOUMA
Libreville/Gabon
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Les internautes en sont 
convaincus :  i l  y a un 
problème à Jeanne Ebori. 

La raison de cette certitude est la 
dernière vidéo qui circule sur les 
réseaux sociaux et dans laquelle 
un homme accuse les agents de la 
Fondation Jeanne-Ebori d'avoir 
échangé son bébé avec un autre 
nourrisson déjà décédé. Peu 
convaincu par les explications 
qui lui ont été données, l'homme 
a crié sa colère et ému une grande 
partie du public.
P o u r  l e s  m é d i a s  e t  l e s 
cybernautes, il n'en fallait pas 
plus pour évoquer un trafic 
d'enfants. Même si la direction 
de l 'établissement souhaite 
que l'enquête diligentée aille 
à son terme, tout le monde 
estime qu'elle est coupable. 
"Voilà pourquoi je n’aime pas 
cet  hôpital ,  c’est  vraiment 
triste", écrit DM. "La video du 
monsieur qui a perdu son enfant 
à Jeanne-Ebori devrait nous 
alerter. Certains pensent qu'il 
y a un trafic de bébés dans cet 
hôpital. Un scandale comme ça 
et personne n'en parle. Le Gabon 
devient de plus en plus le pays 
de l'insécurité", souligne FDO.
Jeanne-Ebori a essayé de calmer 

le jeu en affirmant que l'affaire 
date du mois d'août dernier, 
qu'une enquête a été ouverte et 
les conclusions attendues. Sauf 
que sa déclaration a surtout jeté 
de l'huile sur le feu. "Vous êtes 
sérieux ? Depuis le mois d'août, 
l'enquête n'a toujours pas donné 
la moindre conclusion ? Quatre 
mois plus tard, il n'y a toujours 
rien ?", s'interroge la Ligue des 
jeunes de REAGIR. "Et l'enquête 
interne ? Quelles sont les mesures 
prises ?", demande Chérie Coco 

sur Twitter.
L e  s i l e n c e  d e s  aut or i t é s , 
not am me nt  du  m i n is tè re 
de la Santé, énerve aussi les 
internautes. Le caricaturiste 
Pahé interpelle directement 
Guy-Patrick Obiang Ndong. 
"L'histoire dingue racontée par ce 
père passée à la Fondation Jeanne 
Ebori, cette structure médicale, 
son bébé mort sans explication, 
on lui en remet un autre, on le 
retient, lui exigeant de payer 
d 'ab ord  200  000   F  CFA… 

Terrible ! Allôô, Dr Obiang ?".
D'autres pensent que cette 
histoire est la goutte de trop et 
que la récurrence des affaires à 
Jeanne Ebori finira par exaspérer 
quelqu'un. "Cette structure, c'est 
du grand n'importe quoi… Je ne 
sais pas, mais un jour ils vont 
tomber sur plus bête et fou 
qu'eux. Continuez à tirer sur 
la Concorde… Il paraît que les 
Gabonais sont lâches…", avertit 
Ulrich.

Serge A. MOUSSADJI
Libreville/Gabon

Échange supposé de bébé : la Fondation Jeanne Ebori 
de nouveau clashée sur la toile

Le CHU Fondation Jeanne Ebori est à l’origine d’une nouvelle polémique.
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